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Résumé 

« La COP30 sera notre dernière chance d’éviter une rupture 
irréversible dans le système climatique1. »  
Luiz Inácio Lula da Silva, Président du Brésil et président de la COP30 

Le constat est accablant et l’imminence d’un dérèglement climatique 

irréversible est incontestable : 2024 a été la première année où les 

températures moyennes à l’échelle planétaire ont dépassé l’objectif de 

1,5 °C convenu au niveau international, marquant la fin de la décennie la 

plus chaude jamais enregistrée2, avec un niveau record d’émissions liées 

aux combustibles fossiles3.  

Le monde s’approche dangereusement d’un dépassement du budget 

carbone, qui désigne la quantité maximale de CO2 pouvant être rejeté 

dans l’atmosphère sans provoquer une augmentation des températures 

mondiales à long terme supérieure à 1,5 °C. Si les émissions se 

maintiennent aux niveaux actuels, le budget carbone mondial sera épuisé 

sous seulement deux ans4. 

Pour le dire plus simplement, si les gouvernements n’agissent pas 

collectivement et de toute urgence pour lutter contre les émissions, nous 

serons bientôt confronté·es aux effets de plus en plus catastrophiques et 

irréversibles du changement climatique. 

Les ultra-riches dilapident notre 
budget carbone 

Il est clairement établi que les pays riches sont responsables des 

émissions historiques de carbone qui ont entraîné une hausse des 

températures mondiales, mais les personnes les plus riches de la 

planète, où qu’elles vivent, ont elles aussi largement contribué à cet 

héritage dangereux. Selon une analyse menée par Oxfam sur les 

émissions liées à la consommation5, les 1 % les plus riches dans le 

monde ont dilapidé 15 % de notre budget carbone depuis 19906 . Les 

émissions par habitant·e des 0,1 % les plus riches ont augmenté de 

92 tonnes entre 1990 et 2023, contre seulement 0,1 tonne pour la moitié 

la plus pauvre de l’humanité7 . La part des émissions attribuable aux 1 % 

les plus riches a augmenté de 13 % pendant cette période, tandis que 

celle des 50 % les plus pauvres a diminué de 3 %8. 

encore besoin d’aide ? 

• Depuis l’Accord de Paris en 2015, les 1 % les plus riches de la 

population mondiale ont consommé plus du double du budget 

carbone restant par rapport à la moitié la plus pauvre de 

l’humanité réunie9. 



 

MAIN BASSE SUR LE CLIMAT 4 

• Depuis 1990, la part des émissions des 1 % les plus riches a 

augmenté de 13 % et celle des 0,1 % les plus riches de 32 %, 

tandis que celle des 50 % les plus pauvres a diminué de 3 %10. 

• Depuis 1990, une personne parmi les 1 % les plus riches a utilisé 

plus de 100 fois plus de carbone que quelqu’un appartenant aux 

50 % les plus pauvres, et 300 fois plus qu’une personne faisant 

partie des 10 % les plus pauvres11. 

• Une personne appartenant aux 0,1 % les plus riches émet plus de 

800 kg de CO2 par jour. Même la personne la plus forte du monde 

ne pourrait pas soulever un tel poids. En revanche, une personne 

appartenant aux 50 % les plus pauvres de la population mondiale 

émet en moyenne seulement 2 kg de CO2 par jour, un poids que 

même un petit enfant pourrait soulever12. 

• Si tout le monde émettait autant que les 1 % les plus riches, le 

budget carbone serait épuisé en moins de trois mois13. 

• Pour rester dans la limite maximale de 1,5 °C de réchauffement 

climatique, Oxfam estime que les 1 % et 0,1 % les plus riches 

devraient réduire leurs émissions par habitant·e de 97 % et 99 % 

respectivement d’ici 203014. 

• Les émissions liées aux investissements des 308 milliardaires 

ont totalisé 586 millions de tonnes d’équivalent CO2 en 2024, soit 

plus que les émissions combinées de 118 pays. Si ces personnes 

étaient un pays, elles se classeraient au quinzième rang des 

nations les plus polluantes au monde, devant l’Afrique du Sud15. 

• Les émissions annuelles moyennes par milliardaire liées à ses 

investissements s’élèvent à 1,9 million de tonnes d’équivalent 

CO2, soit 346 000 fois plus que celles d’une personne lambda. 

Ces milliardaires devraient faire près de 10 000 fois le tour du 

globe dans leurs jets privés pour émettre autant16. 

• Une personne faisant partie des 0,1 % les plus riches émet plus 

en un jour qu’une personne faisant partie des 50 % les plus 

pauvres en une année17. 

De toute évidence, de telles émissions par les ultra-riches ne sont pas 

soutenables. Si nous émettions toutes et tous autant que les 1 % les 

riches, le budget carbone serait épuisé en moins de trois mois18. Il est 

essentiel de rééquilibrer les émissions afin de gagner du temps pour une 

transition durable, et les personnes les plus riches doivent réduire leurs 

émissions le plus rapidement et le plus fortement possible. Pour rester 

dans la limite maximale de 1,5 °C, Oxfam estime que les 1 % et 0,1 % les 

plus riches devraient réduire leurs émissions par personne de 97 % et 

99 % respectivement d’ici 203019. 

Les émissions liées à la consommation ne sont qu’une partie du tableau. 

Les personnes les plus riches du monde dirigent et investissent dans des 
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entreprises qui génèrent des émissions de carbone excessives, sans 

oublier d’en tirer profit au passage. Les émissions produites par leurs 

portefeuilles d’investissement20 (entreprises dont elles détiennent au 

moins 10 %) ont totalisé 586 millions de tonnes d’équivalent CO2 en 

2024, soit plus que les émissions combinées de 118 pays. Les émissions 

de chaque portefeuille d’investissement ont été calculées en répartissant 

les émissions de scope 1 et 2 (émissions directes et indirectes d’une 

entreprise ; voir Encadré 4) des entreprises, proportionnellement à 

l’ampleur de l’investissement de chaque milliardaire. Ce mode de calcul 

est conforme aux normes recommandées dans le secteur et il est utilisé 

par les investisseurs et les fonds de pension21. 

Oxfam a également identifié les émissions de scope 3 (qui prennent en 

compte l’ensemble de la chaîne de valeur) de 222 personnes, montrant 

que les émissions totales liées à leurs investissements en 2024 

s’élevaient à 1,85 milliard de tonnes. Cela équivaut à 4 % des émissions 

mondiales. Si ces personnes étaient un pays, elles seraient le cinquième 

le plus polluant au monde.  

Il est également révélateur que près de 60 % des investissements des 

milliardaires concernent des « secteurs à fort impact climatique »22, tels 

que l’exploitation minière ou les entreprises pétrolières et gazières 

(contre 49 % pour l’indice S&P 1200 Global Index). Une évaluation 

indépendante de leurs plans de décarbonisation montre que deux tiers 

des entreprises ne sont pas en phase avec l’objectif de l’Accord de Paris 

de 1,5 °C et qu’un tiers ont des plans de décarbonisation alignés sur un 

monde à +4 °C23. Leurs investissements précipitent le monde vers la 

catastrophe climatique.  

Le secteur bancaire alimente aussi la crise climatique de manière 

importante : les 60 plus grandes banques à l’échelle mondiale ont 

engagé 7 900 milliards de dollars sur huit ans (entre 2016 et 2023) dans 

l’industrie des combustibles fossiles24. Si l’on tient compte des 

émissions de scope 3, qui incluent le financement des énergies fossiles, 

les trois entreprises françaises les plus polluantes sont des banques : la 

BNP Paribas, le Crédit Agricole et la Société Générale. L’entreprise 

pétrolière Total n’arrive que quatrième25. 

Les ultra-riches orientent les 
politiques à leur avantage et 
faussent les termes du débat  

Les personnes les plus riches du monde et les entreprises qu’elles 

dirigent exercent en outre un pouvoir excessif sur l’élaboration des 

politiques et faussent le contexte social et politique plus vaste pour 

servir leurs propres intérêts.  

Aux États-Unis, les grandes entreprises, au premier rang desquelles les 

entreprises pétrolières et gazières, consacrent en moyenne 

277 000 dollars par an au lobbying contre les mesures climatiques26. En 
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Afrique du Sud, les syndicats professionnels du secteur s’emploient à 

affaiblir les sanctions infligées aux émetteurs qui dépassent leur budget 

carbone et à saper le projet de loi sur le changement climatique et la loi 

sur la taxe carbone27.  

De telles dynamiques sapent également les négociations internationales 

pour le climat. Par exemple, 1 773 lobbyistes représentant les secteurs 

du charbon, du pétrole et du gaz ont pu accéder à la COP29, soit un 

contingent plus important que chacune des délégations nationales, sauf 

trois. Lors de la COP28, les deux tiers des participant·es désigné·es par 

les Palaos, pays vulnérable au changement climatique, provenaient 

d’Amazon, de la banque HSBC et du groupe de pression pro-business 

World Green Economy Organization28. Cette influence indue contraste 

fortement avec la participation des personnes les plus touchées par le 

changement climatique : sur les plus de 50 000 participant·es à la 

COP29, seulement 180 étaient des représentant·es du Caucus des 

peuples autochtones29.  

Le recours aux mécanismes de règlement des différends entre 

investisseurs et États (RDIE) dans de nombreux traités d’investissement 

pousse le curseur encore plus loin. Il s’agit de « tribunaux d’arbitrage » 

internationaux secrets auxquels de nombreux pays sont contraints 

d’adhérer dans le cadre d’accords commerciaux et d’investissement. Ils 

donnent aux grandes entreprises des moyens juridiques pour poursuivre 

en justice des États lorsque ceux-ci prennent des mesures progressistes, 

arguant par exemple que les dépenses progressistes destinées aux 

énergies vertes nuiraient à leurs profits. Ces actions sont généralement 

intentées contre des pays à revenu faible et intermédiaire, en grande 

partie dans le cadre de litiges climatiques, et les indemnités versées sont 

en augmentation30. Une enquête a révélé que sur le total de 120 milliards 

de dollars enregistrés dans le cadre des arbitrages RDIE, 84 milliards 

l’ont été au profit de grandes entreprises du secteur des énergies 

fossiles et 7,8 autres milliards pour de grandes entreprises minières31. Le 

gouvernement bolivien a pour sa part été contraint de verser 

18,7 millions de dollars à une grande société minière à titre de 

compensation pour avoir révoqué ses licences après que celle-ci avait 

pollué un espace sacré et menacé la communauté autochtone32.  

L’influence des grandes entreprises s’exerce également par le biais de 

stratégies de relations publiques bien financées. Par exemple, le 

tristement célèbre calculateur d’empreinte carbone de BP a réussi à 

imposer un narratif faisant peser la responsabilité climatique sur les 

individus33. Les grandes entreprises du secteur des énergies fossiles et 

leurs bénéficiaires dépensent des sommes colossales pour alimenter la 

désinformation sur les questions climatiques34. Les frères Koch, qui ont 

amassé leur fortune grâce aux énergies fossiles, ont ainsi versé plus de 

120 millions de dollars à des organisations qui remettent en cause la 

science du climat35. En 2024, la chaîne française CNews, propriété du 

milliardaire d’extrême droite Vincent Bolloré, lui-même issu du secteur 

des énergies fossiles, a été condamnée à une amende de 80 000 euros 

pour avoir diffusé de fausses informations sur le climat36.  
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Le plus inquiétant est peut-être la tendance des riches donateurs à 

financer des mouvements d’extrême droite et racistes37 profondément 

climatosceptiques qui s’opposent aux mesures visant à combattre le 

changement climatique, asseyant ainsi un environnement politique qui 

vise à empêcher toute action en faveur du climat, tout en alimentant la 

haine et la division.  

Les crises s’enchaînent et les 
personnes les plus touchées sont 
systématiquement exclues 

Les émissions excessives des 1 % les plus riches exacerbent la faim et, 

plus largement, les crises économiques et sociales. Trente ans de leurs 

émissions ont engendré des pertes de récoltes qui auraient pu nourrir 

14,5 millions de personnes chaque année38. Les émissions imputables 

aux 1 % les plus riches de la population sur la seule année 2019 

causeront 1,3 million de décès liés à la chaleur au cours du siècle 

prochain, dont les premières victimes seront les femmes et les 

personnes âgées39. On estime également que les émissions des 1 % les 

plus riches causeront 44 000 milliards de dollars de dommages 

économiques aux pays à revenu faible et intermédiaire de la tranche 

inférieure d’ici 205040.  

Les personnes qui ont le moins contribué au changement climatique (les 

plus pauvres, les femmes, les communautés racialisées et les peuples 

autochtones) sont les premières et les plus durement touchées par ses 

effets. Ce sont pourtant celles qui ont le moins de pouvoir pour 

influencer les réponses politiques à la crise climatique et à la crise des 

inégalités, qui se recoupent. Ces personnes sont en première ligne et 

jouent un rôle essentiel dans la protection des écosystèmes, le 

renforcement de la résilience et l’action face à la crise climatique grâce à 

des réponses à faible intensité carbone menées par les communautés. Il 

ne saurait y avoir de transition juste sans la participation significative et 

substantielle de la société civile et des groupes concernés, et sans 

politiques visant à porter leur voix et à renforcer leur capacité d’influence. 

Mais une transformation juste et 
équitable est toujours possible 

Il est indéniable que des mesures urgentes doivent être prises pour éviter 

un effondrement climatique total et que les inégalités excessives 

actuelles, tant en matière économique qu’en termes de pouvoir, 

compromettent les progrès réalisés. L’existence même de richesses 

extrêmes génère des émissions excessives, et les idéologies et 

dynamiques de pouvoir qui alimentent les inégalités sont les mêmes que 

celles qui permettent aux entreprises et à leurs riches propriétaires 

d’échapper à la réglementation et de maintenir le monde dans la 
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dépendance vis-à-vis des combustibles fossiles. Les États du monde 

entier doivent briser ce cercle vicieux.  

Nous appelons les États à : 

1. Réduire les émissions des ultra-riches afin de s’attaquer à la crise 

climatique et à la crise des inégalités. Cela inclut ce qui suit : 

• Augmenter la fiscalité pour les personnes les plus riches du 
monde en introduisant des impôts progressifs permanents sur 
leurs revenus et leur fortune. 

• Mettre en place un impôt permanent sur les bénéfices 
excédentaires des grandes entreprises, fixé à 50 % sur les 
rendements des actifs totaux supérieurs à 10 %. 

• Augmenter les taxes sur les produits et activités de luxe à forte 
intensité carbone, tels que les jets privés et les superyachts, ou 
les interdire purement et simplement. 

2. Limiter l’influence économique et politique des ultra-riches. Cela 

inclut ce qui suit : 

• Restreindre ou interdire les dons et le lobbying des grandes 
entreprises du secteur des énergies fossiles, et interdire leur 
participation aux négociations sur le climat. 

• Limiter le contrôle des médias par les riches pollueurs, 
notamment en interdisant ou en réglementant strictement les 
publicités s’apparentant à du greenwashing.  

• Rejeter les mécanismes de règlement des différends entre 
investisseurs et États (RDIE) en excluant les clauses de ce type 
de tous les futurs traités. 

3. Investir dans la gouvernance démocratique par les citoyen·nes. Cela 

inclut ce qui suit : 

• Donner à la société civile la place qui lui revient à la table des 
discussions lors des processus de planification et de prise de 
décision en matière de climat à tous les niveaux.  

• Renforcer le pouvoir et amplifier la voix de la société civile en 
protégeant et en préservant activement l’espace civique. 

• Adopter des politiques qui s’attaquent aux impacts 
disproportionnés du changement climatique sur les femmes, les 
filles, les personnes non binaires et les communautés racisées. 

4. Adopter une approche équitable vis-à-vis du budget climatique 

restant. Cela inclut ce qui suit : 

• S’engager lors de la COP30 à respecter les contributions 
déterminées au niveau national (CDN) qui reflètent les émissions 
historiques, la capacité d’agir et l’équité au sein de chaque pays. 

• S’engager à utiliser le budget carbone restant pour lutter contre la 
pauvreté, les inégalités et la crise climatique. 

• Veiller à ce que les pays riches fournissent également un 
financement ambitieux en faveur du climat, ainsi que des 
technologies et des brevets qui permettront de mettre tout le monde 
sur un pied d’égalité. 
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5. Bâtir un système économique qui accorde la priorité aux personnes 

et à la planète. Cela inclut ce qui suit :  

• Rejeter l’économie néolibérale dominante et adopter un rôle 
proactif pour mettre l’économie sur la voie de la durabilité et de 
l’équité. 

• Fixer des objectifs ambitieux pour réduire de manière 
significative et durable l’écart entre les personnes les plus riches 
et le reste du monde. 

• Rééquilibrer les institutions internationales telles que le Fonds 
monétaire international (FMI), la Banque mondiale et 
l’Organisation mondiale du commerce (OMC), afin de garantir 
que les pays du Sud disposent de l’autonomie dont ils ont besoin. 
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